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mobilite des ions. Comment naissent les ions dits Jourds?

Servent-ils de noyaux de condensation ä la vapeur d'eau
A cette hauteur, la mesure de courant allant de l'atmosphere

ä la terre peut nous donner des eclaircissements sur l'origine,
encore inconnue, de ce courant. Ensuite, il faudrait etudier
la charge electrique des precipitations, ä cette altitude oil elles

se forment, et voir de meme si l'iqduction radioactive peut y
provoquer la condensation. Les elements radioactifs, ou la
radiation elle-meme, jouent-ils un röle dans la formation des

orages H. Kohlhörster croit avoir prouve, precisement par
des experiences au col de la Jungfrau, que la radiation d'al-
titude, encore mysterieuse, emane de la voie lactee et ces

recherches exigent un controle de longue haieine.
Les perturbations de reception en radiotelegraphie existent-

elles aussi ä cette altitude et de quelle direction y arrivent-
elles La mesure de l'intensite ä la reception d'ondes emises

par une station de vallee peut egalement nous renseigner sur
la question suivante : y a-t-il refraction ou diffraction de telles
ondes par l'atmosphere elle-meme

L. Arndt (Neuchätel). — Observations spedroscopiques de

Nova AquiJae 1918.

L'etoile nouvelle surgie en juin 1918 dans la constellation
de l'Aigle a ete l'une des plus interessantes du monde stellaire.
Je l'ai etudiee spectroscopiquement ä l'Observatoire de

Neuchätel ä l'aide d'une chambre ä prisme de 40 mm d'ouverture.
La chanibre ä prisme est munie d'un prisme de Cornuen quartz
de 60°, divise en deux demi-prismes de 30°, comme l'a propose
M. Young. Ces demi-prismes sont regies au minimum de

deviation. La chambre ä prisme etait montee sur le refracteur
photographique triple de facon que l'arete commune des prismes
füt parallele aux fils horizontaux du micrometre de la lunette
conductrice. Comme spectres de comparaison on a
photographic, avant et apres celui de la Nova, ceux de a Lyrse et
a Cygni.

On a pris en tout 25 cliches, du 11 juin au 31 aout. Le spectre
de la Nova montre les bandes d'emission et les lignes d'absorp
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tion triples de l'hydrogene; en outre on reconnaissait, specia-
lement dans l'ultraviolet, de nombreuses raies sombres. Le

deplacement des raies d'absorption de l'hydrogene perinet de

ealculer les vitesses radiales: celles-ci concordent bien avec
les valeurs mesurees au spectrographe ä fente. Les modifications

des bandes d'emission et la formation de nouvelles
bandes pareilles se voient bien sur les cliches. On a determine
les longueurs d'onde de ces bandes et des lignes visibles. Un
memoire plus complet paraitra dans le Bulletin de la Societe

neuchäteloise des Sciences naturelles.

W. Mörikofer (Bale). — Nouvelles observations concernant
la theorie du vent de la Maloia.

A la seance de Zermatt de la G.M.A., j'ai expose les

observations que j'ai faites au sujet du vent de la Maloja ä Muottas
Muraigl (2450 m d'altitude) sur Samaden, Haute-Engadine 1.

II en ressortait que ce vent caracteristique de la saison et des

heures chaudes en Haute-Engadine s'etend fort haut. II decou-

lait de ceci que la theorie de Hann-Billwiller, attribuant le

phenomene au relevement des surfaces isobariques par l'echauf-
fement journalier sur le val Bregaglia, ne suffit pas ä rendre

compte quantitativement des faits, car le calcul de Hann ne
donne ä ce courant qu'une epaisseur faible. Je faisais remar-
quer alors qu'il fallait completer les observations des hauteurs
d'extension du vent aux flancs de la montagne par des son-
dages par ballons-pilotes au-dessus des lacs 2.

A la fin d'aout 1.924 j'ai pu executer, ä Sils-Baselgia, au cours
de trois journees, une serie de sondages, au moyen d'un materiel
obligeamment prete par l'lnstitut central de Meteorologie de

Zurich, grace aussi ä l'aide du Dr Billwiller du dit Institut et

1 Cf. Mcerikofer: Observations et theorie du vent de la Maloja»
C. R. Soc. suisse de G. M. A., Zermatt, 1923. Arch. (5) Vol. 5, p. 449,
1923.

2 Pour les details, cf. Mcerikofer: Beobachtungen zur Theorie des
Malojawindes. Jahresbericht Naturf. Ges. Graubünden LXIII,
p. 69, 1924.
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